
Menu du jour 

A  l a  d i r e c t i o n  :  
A n t o n i n e  B o n  

 
A u  p i a n o  :  

L u s i n è  L a z a r ya n  
 

MENU DU JOURMENU DU JOURMENU DU JOUR   

Canon des scats 
Pierre-Gérard Verny 

Somebody loves me 
George et Ira Gershwin  

Solo: Jenny des corsaires  
 Kurt Weill - Berthold Bretch) 

Trois petites notes de musique 
G. Delerue / Colpi 

Solo: La vie de cocagne 
Bassiak et Robert 

Fable (le chat et l’oiseau) 
J. Prévert – J.Kosma  arrt: J Frochot 

Duo: Chanson comique et tropicale 
M Simons / H.Duvernois 

La pince à linge 
Beethoven / Pierre Dac - Francis Blanche 

 

 

Entracte 
Bar et buffet de gourmandises 

 
 

Willkommen 
Extrait de Cabaret (Fred ebb / J. Kander) 

Solo: Air de la griserie 
 La Péricole (Offenbach—Meilhac et Halevy) 

Pas toi  
J. J. Goldman – Arr. Franck Estrade 

Michèle  
G. Lenorman – Arr. Franck Estrade 

Duo: La ci darem la mano  
Don Juan / Mozart 

 

Extraits deWest side story : 

Somewhere  

America 
L Bernstein / S. Sondheim 

Tous: La Javanaise 
S. Gainsbourg 

Tous: Padam-Padam 
N. Glandzberg / Henri Contet 

LA CHORALE DE LA BUTTELA CHORALE DE LA BUTTELA CHORALE DE LA BUTTE   

choraledelabutte@buttesainteanne.org 
http://www.buttesainteanne.org/ 



La Javanaise 
Paroles et Musique de Serge Gainsbourg 
 
 

J'avoue j'en ai bavé pas vous mon amour  

Avant d'avoir eu vent de vous mon amour  

Ne vous déplaise  
En dansant la Javanaise  

Nous nous aimions  

Le temps d'une chanson  

 

À votre avis qu'avons-nous vu de l'amour?  

De vous à moi vous m'avez eu mon amour  

Ne vous déplaise  

En dansant la Javanaise  

Nous nous aimions  

Le temps d'une chanson  

 

Hélas avril en vain me voue à l'amour  

J'avais envie de voir en vous cet amour  

Ne vous déplaise  

En dansant la Javanaise  
Nous nous aimions  

Le temps d'une chanson  

 

La vie ne vaut d'être vécue sans amour  

Mais c'est vous qui l'avez voulu mon amour  

Ne vous déplaise  
En dansant la Javanaise  

Nous nous aimions  

Le temps d'une chanson.  

Padam Padam     
Edith Piaf 
 
Cet air qui m´obsède jour et nuit 

Cet air n´est pas né d´aujourd´hui 

Il vient d´aussi loin que je viens 

Traîné par cent mille musiciens 

Un jour cet air me rendra folle 

Cent fois j´ai voulu dire pourquoi 

Mais il m´a coupé la parole 

Il parle toujours avant moi 

Et sa voix couvre ma voix 

Padam...padam...padam... 

Il arrive en courant derrière moi 

Padam...padam...padam... 

Il me fait le coup du souviens-toi 

Padam...padam...padam... 

C´est un air qui me montre du doigt 
Et je traîne après moi comme un’ drôle d´erreur 
Cet air qui sait tout par cœur 

Il dit: "Rappelle-toi tes amours 

Rappelle-toi puisque c´est ton tour 
y a pas d´raison pour qu´tu n´pleures pas 

Avec tes souvenirs sur les bras... 

Et moi je revois ceux qui restent 

Mes vingt ans font battre tambour 

Je vois s´entrebattre des gestes 

Toute la comédie des amours 

Sur cet air qui va toujours 

Padam...padam...padam... 

Des "je t´aime" de quatorze-juillet 

Padam...padam...padam... 

Des "toujours" qu´on achète au rabais 

Padam...padam...padam... 

Des "veux-tu" en voilà par paquets 

Et tout ça pour tomber juste au coin d´la 

rue 

Sur l´air qui m´a reconnue 

 

… Écoutez le chahut qu´il me fait 

… Comme si tout mon passé défilait 

 Faut garder du chagrin pour après 

J´en ai tout un solfège sur cet air qui bat 

Qui bat comme un cœur de bois... 


